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Ces dernières 
semaines, de la rencontre autour 
de la dépendance à la mise en 
place de l’Observatoire de la pro-
tection de l’enfance, l’actualité du 
Conseil général a mis en évidence 
l’importance des liens entre les 
générations.

 Il s’agit d’une des bases de la 
cohésion de nos territoires, qu’il 
est indispensable d’accompagner 
avec des mesures adaptées, une 
organisation efficace, fondée sur le 
partenariat entre l’ensemble des 
acteurs qui y consacrent beaucoup 
d’énergie.

 Plus globalement, les solitudes 
et les souffrances ne doivent 
pas rester sans réponse. C’est 
la raison pour laquelle l’action 
sociale demeure au cœur du 

Edito

contrat d’avenir que la collectivité 
que je préside vous propose. Elle 
y consacre des moyens impor-
tants, à la hauteur des attentes et 
des besoins, à la dimension de ses 
missions de solidarité.

 A tous, bonnes fêtes de fin d’année.
 Mais, en cette période où les diffi-

cultés de chacun d’entre nous sont 
encore plus sensibles, permettez-
moi de penser d’abord à celles et 
ceux qui sont dans la peine.

 Jean-Claude Luche
 Président du Conseil général
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La solidarité
enrichit nos parcours 
personnel et collectif



Les TIC (entendez : technologies de l’infor-
mation et de la communication) occupent 
en Aveyron une place économique de 
choix, avec des entreprises d’informatique 
performantes. Le paradoxe, c’est que ces 
entreprises, comme d’ailleurs certains 
utilisateurs de services informatiques, ont 
du mal à trouver du personnel. 
Jobs’TIC, qui s’est tenu à la salle des fêtes 
de Laissac le 7 novembre, souhaitait faire 
se rencontrer et échanger entreprises, 

Elus et association Sismic au coude à coude à Laissac

Le secteur informatique est représenté
en Aveyron par 250 entreprises qui
réalisent 250 M€ de chiffre d’affaire et emploient 2 000 personnes.

étudiants et demandeurs d’emploi. Avec 
l’objectif de permettre à ces échanges 
d’être fructueux, ce qui fut le cas.
Le Conseil général et Aveyron Expansion 
accompagnent cette initiative, portée par 
la toute jeune association Sismic, qui 
regroupe les acteurs du secteur informa-
tique du sud du Massif Central.
Sismic a pour objectif de mettre en place 
un « cluster », structure qui associe les 
acteurs d’une filière, en partenariat avec 

Collèges
La participation du 
Conseil général 
aux dépenses de 
fonctionnement 
des collèges 
pour 2012 sera 
de 1,674 M€ pour 

les établissements publics (qui accueillent 
cette année 7 379 élèves, effectif en légère 
progression) et de 1,024 M€ pour les 
établissements privés (4 346 élèves).

écolo
L’Aveyron 
confirme en 2011 
la première place, 
obtenue en 2010, 
au classement 
des départements 
écologiques 

réalisé par l’hebdomadaire La Vie. 
L’Aveyron, qui partage ce leadership 
avec l’Ariège, arrive notamment en tête 
pour les énergies renouvelables.

LE CoNSEIL gÉNÉRAL EN ACTIoNS 
actualités 
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L’essentiel

Jobs’TIC, pont entre la formation,
 l’emploi
 et l’économie

les financeurs publics, sur la recherche et 
le développement.
Les présidents du Conseil général et 
d’Aveyron Expansion, Jean-Claude Luche et 
Arnaud Viala, ont souligné, lors de la visite 
de Jobs’TIC, l’importance de cette journée, 
qui constitue « un pont entre la formation, 
l’emploi et le tissu économique ».
Ce sera la seule manifestation de ce 
type avec Toulouse cette année en Midi-
Pyrénées.

Routes et subventions
La décision modificative n° 2 du budget 
(DM2) permet des ajustements de crédits. 
La DM2, qui a été votée le 27 octobre, s’élève 
à 1,188 M€. Y sont inscrits, notamment, 
577 700 € pour l’équipement et l’entretien de 
la voirie, 590 000 € pour les subventions et 
avances aux communes et associations. La 
session qui lui a été consacrée le 27 octobre 
a aussi permis de faire le bilan d’activités 
des services du Conseil général en 2010.
Deux chiffres : 449 délibérations et 627 arrêtés.



Sa mise à deux fois deux voies mettra, par 
exemple, Rodez à 1 h 15 de Toulouse et 
70% du département à moins de 30 mi-
nutes d’une autoroute, A 75 à l’est et A 20 
à l’ouest. C’est la raison pour laquelle le 
Conseil général a décidé de s’associer 
à l’Etat et à la Région pour accélérer la 
réalisation de la RN 88. Il y investit 50 M€ 
sur le tronçon entre le viaduc du Viaur et 
Rodez, et 25 M€ pour la section Rodez-

L’aménagement de la RN 88 représente un enjeu majeur.
Les gains de temps vont totalement changer la donne
pour les déplacements en Aveyron et de l’Aveyron vers l’extérieur.

Causse Comtal dont il a obtenu de l’Etat 
la délégation de maîtrise d’ouvrage. 
L’objectif est bien, ne cesse de rappeler le 
président Jean-Claude Luche, d’aména-
ger la RN 88 jusqu’à Sévérac-le-Château, 
traversée de l’agglomération ruthénoise 
comprise. En élaborant son programme 
routier pour la période 2011-2014, le 
Conseil général s’est naturellement ins-
crit dans ce schéma.

Le contournement de Curlande est effectif depuis le 10 novembre. L’aménagement 
porte sur 5,5 km, avec quatre créneaux de dépassement d’environ un kilomètre chacun. 
Les travaux, d’un montant de 14,5 M€, ont été financés à 100% par le Conseil général. 
Ils ont nécessité la réalisation de cinq ouvrages d’art et de trois points d’échanges. Lors 
de l’ouverture de la nouvelle voie, entre le Causse Comtal et le carrefour de Gillorgues, 
le président du Conseil général, Jean-Claude Luche, a confirmé la réalisation du 
contournement d’Espalion. C’est, a-t-il indiqué, la suite logique dans l’aménagement de 
l’axe Rodez-Nord-Aveyron, pour plus de sécurité et de facilité de déplacements.

Nord Aveyron
Après Curlande, Espalion 

LE CoNSEIL gÉNÉRAL EN ACTIoNS 
ROUTES
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      L’aménagement
         de la rn 88 
         change la donne

Ce qui lui permet de rendre prioritaires 
les itinéraires structurants du réseau 
départemental et de faire porter ses ef-
forts sur les secteurs les plus éloignés, 
notamment le nord et l’extrême sud-est 
de l’Aveyron.
C’est dans cette perspective que sont 
engagés les importants chantiers sur le 
contournement d’Espalion et la liaison 
Millau-Saint-Affrique notamment.

La cérémonie d’ouverture
de la déviation de Curlande



La solidarité entre les 
générations est une des 
bases de la cohésion 
sociale du département 
et un des axes forts 
de l’action du Conseil 
général à travers ses 
nouveaux programmes.

SOMMAIRE

Au plus près 
des besoins des 
personnes âgées 
et handicapées
p. 6

généRATIOnS
mAIn DAnS 
LA mAIn

 Dans un espace qui est celui 
de la proximité, l’action sociale du Conseil général a 
pour mission d’aider, de soutenir, d’accompagner et 
de protéger les Aveyronnais confrontés aux difficul-
tés de la vie liées à l’isolement, à la dépendance, au 
handicap ou à la précarité.
« C’est plus que jamais l’affaire de tous », a souligné 
le président Jean-Claude Luche, en précisant 
les dispositions retenues dans les nouveaux 
programmes, parmi lesquelles la création d’un 
Observatoire des besoins afin de mieux répondre 
aux attentes du terrain.
Les relations entre les générations, avec une at-
tention soutenue portée aux personnes âgées, aux 
personnes handicapées, à la petite enfance et aux 
familles en difficulté, constituent le pivot de cette 
indispensable solidarité.

DoSSIER > SoLIDARITÉ 
le conseil général en actions
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L’observatoire
de protection
de l’enfance
installé
p. 7



   des personnes
       âgées et
  handicapées
Développer les actions et les 
initiatives favorisant le maintien 
à domicile, répondre aux 
besoins de nouvelles formes 
d’accueil et accompagner les 
établissements : ce sont les 
objectifs fixés concernant les 
personnes âgées et handicapées.

L’Allocation personnalisée d’autonomie (APA) et la Prestation de 
compensation du handicap (PCH) sont les dispositifs existants. Il 
est nécessaire de les améliorer. Pour cela, plusieurs actions sont 
prévues. L’évaluation des besoins doit évoluer vers la prise en 
compte de la personne dans sa globalité. Le mode de versement 
des prestations doit permettre de garantir que l’argent versé est 
bien utilisé pour l’usage prévu. Pour cela, télégestion, CESU et 
chèques d’accompagnement devraient être mis en place à la 
fin du premier semestre 2012. Pour structurer la coordination 
des intervenants auprès de la personne âgée ou handicapée, les 
Points Info Seniors se mettent en place : fin 2012, tout l’Aveyron 
sera maillé. 
Les services à domicile 
bénéficieront du soutien 
constant de la collectivité 
départementale, comme ce fut le cas jusqu’à présent, ceci afin 
de garantir l’accès à ces services à chaque Aveyronnais grâce 
à une tarification qui tienne compte des contraintes de chacun. 
Dans ce domaine, des actions innovantes, issues des travaux du 

DoSSIER > SoLIDARITÉ 
le conseil général en actions
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Au plus près des besoins

CoDERPA, seront lancées concernant l’habitat, les déplacements, 
l’accès aux nouvelles techniques de communication. Afin 
d’être en cohérence avec les besoins émergents en matière 
d’accueil et d’hébergement, quatre structures pour personnes 
handicapées vieillissantes ouvriront entre 2012 et 2014 à Saint-
geniez-d’olt et Villefranche-de-Rouergue avec l’ADAPEAI, à 
Recoules-Prévinquières avec les PEP 12 tandis qu’un appel à 
projet vient d’être lancé pour la commune du Truel. Pour les 
personnes âgées, la prise en charge de la maladie d’Alzheimer 
sera renforcée, l’hébergement en établissement soutenu et les 
projets d’habitat intermédiaire accompagnés. Dans ce volet, 
citons notamment l a création 
d’une Maison de l’autonomie 
dont la gestion a été confiée 
à l’UDSMA. 

Simone Anglade souligne :
« La solidarité, ce n’est pas seulement l’affaire du Conseil général ; c’est aussi 
l’affaire de tous. Chacun peut se sentir interpellé, au niveau où il se trouve. Ainsi, 
les entreprises et les associations qui n’œuvrent pas dans le champ social peuvent 
se mobiliser en faveur des publics en difficulté. Il en est de même pour chaque 
Aveyronnais qui peut contribuer au maintien du lien social au sein de sa commune 
par des actions quotidiennes. A travers les actions qu’il soutiendra, le Conseil 
général souhaite rassembler autour de la solidarité ».

Simone
Anglade
présidente de la 
commission des 
personnes âgées et 
du handicap

L’affaire de tous

Parole d’élue...

Le colloque de Luc 
a rassemblé les 

acteurs de terrain



Pour compléter le schéma départemental de prévention et de protection de l’enfance et 
de la famille, de nouvelles actions vont être mises en œuvre.
L’une d’elles vise à adapter le dispositif d’accueil des mineurs en difficultés. Foyer de 
l’enfance, familles d’accueil, lieux de vie : il est actuellement diversifié mais il ne répond 
pas à tous les besoins, notamment ceux des enfants et adolescents en souffrance psy-
chique et présentant des troubles du comportement et celui de l’accueil des mères 
avec enfants. Aussi un appel à projet va-t-il être lancé pour l’ouverture d’une struc-
ture, ceci en concertation avec tous les partenaires (ARS, structures d’hébergement, 
pédopsychiatrie).
Une autre action concerne le Foyer de l’enfance. Bâtisse exceptionnelle située dans un 
environnement privilégié, il doit être adapté aux besoins de prise en charge et d’accueil 
des enfants du Foyer départemental de l’enfance. Une étude sera pour cela réalisée.

DoSSIER > SoLIDARITÉ 
le conseil général en actions
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Renée-Claude Coussergues se réjouit que « au cours des deux journées 
départementales sur la protection de l’enfance qui se sont déroulées les 14 
et 15 novembre à Rodez (ait) eu lieu un événement important : l’installation de 
l’observatoire départemental de protection de l’enfance. Il s’inscrit dans la droite 
ligne du schéma départemental de prévention et de protection de l’enfance et de la 
famille adopté en 2010, véritable outil de pilotage commun à tous les partenaires 
de la politique de prévention de l’Aveyron ».

Renée-
Claude
Coussergues
présidente de la 
commission de 
la famille et de 
l’enfance

Un observatoire
  pour la protection
        de l’enfance

Accompagner
les familles

La secrétaire d’Etat chargée de la 
famille, Claude Greff, a effectué, 
lundi 24 octobre, un déplacement 
en Aveyron, avec étapes au pôle 
enfance-famille d’Espalion puis au  
Jardin d’éveil de Jeanne d’Arc et à  
l’UDAF à Rodez. 
La ministre a saisi l’occasion pour 
insister sur la nécessité d’accom-
pagner les familles. Pour ce fait, 
a-t-elle souligné, le président de 
la République a mis en place « une 
politique volontariste ». L’objectif est 
de créer 600 000 nouvelles places 
d’accueil pour la petite enfance d’ici 
2012, un accueil « diversifié » pour 
réponde aux attentes différentes de 
la population.

Prévenir et accueillir

Parole d’élue...



Une quinzaine de personnes en 1996 
pour un chiffre d’affaires de 9 millions de 
francs, quelque 70 salariés aujourd’hui 
pour un chiffre d’affaires de 11 millions 
d’euros, soit 35% de progression par rap-
port à 2010. C’est ce que l’on peut appeler 
une réussite, même si, comme le souligne 
Laurent Ladet, l’un des deux co-gérants, 
le secteur est devenu très concurrentiel, 
crise économique oblige. Le secteur est 
celui de l’armature métallique sur me-

sure, fabriquée sur commande, pour des 
produits spécifiques. Elle est indissociable 
du béton armé dont elle est le squelette, lui 
permettant de travailler sous contrainte et 
de supporter des charges.
AMSA reçoit de l’acier en provenance 
surtout de la région parisienne, sous 
forme de barres et de bobines. Puis, elle 
redresse, coupe, façonne, soude, livre les 
pièces commandées finies ou en assure le 
montage sur place.

La société AMSA de Saint-Rome-de-Tarn
est spécialisée dans l’armature métallique.
Le Conseil général l’a accompagnée 
lorsqu’elle a construit de nouveaux locaux 
pour développer sa capacité de production. 

AMSA a bénéficié du soutien du Conseil 
général pour les deux extensions, en 
2007 et 2008, de 500 m2 de bureaux, 
cantine…, 1800 m2 pour l’assemblage, 
puis 2000 m2 pour la découpe… Cela 
offre plus de confort de travail, explique 
Laurent Ladet, et permet de répondre 
à des chantiers plus importants, « dans 
tous les domaines de l’armature, dans 
un rayon plus large, avec des moyens 
de transport adaptés, une méthode 
de travail et un conditionnement 
optimisés », à l’aide d’un système 
informatique de programmation et de 
suivi de la production en temps réel 
conçu par et pour AMSA. Dans son 
domaine, AMSA est incontournable au 
sud d’une ligne Bordeaux, Clermont-
Ferrand, Lyon sur les marchés du 
logement collectif, centres hospitaliers, 
collèges, ouvrages d’art…

   Le soutien
du Conseil général

ACTEURS LoCAUX 
l’économie
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AmSA, l’armature
               métallique

Jeune
montagne
La coopérative fromagère de Laguiole 
va construire de nouveaux locaux pour 
l’affinage, le conditionnement et l’expédition. 
Cet aménagement lui permettra de faire 
face à l’augmentation de la production en 
ce qui concerne l’aligot et la tomme fraîche. 
L’aide du Conseil général sera de 120 000 €.

Pont-de-Salars
Le bourg entend se repositionner après 
l’ouverture du contournement routier en 
lançant un programme de modernisation 
et de renforcement de son pôle 
commercial et des services. Commune 
et association des commerçants sont 
associées à cette opération que le Conseil 
général aide à hauteur de 23 400 €.

Thermoplus
La communauté de communes du Bassin de 
Decazeville-Aubin aménage, sur le plateau 
des Forges à Aubin, un atelier-relais pour 
l’installation de la société Thermoplus, 
spécialisée dans la construction de maisons 
thermo-économiques à ossature métallique. 
L’aide du Conseil général sera de 60 000 €.

L’essentiel éco

De l’armature de haute qualité Laurent Ladet



Cœur avec l’entreprise Braley, les Livres 
du Cœur avec la Maison du Livre à Rodez, 
trois quines à Saint-Affrique, Millau, Deca-
zeville… Sans compter les manifestations 
proposées en faveur des Restos. 

Une subvention spéciale est ainsi versée 
à plusieurs associations départementales 
dont la Croix rouge, le Secours populaire, 
le Secours catholique, Saint-Vincent-de-
Paul, Magasin de la solidarité, Tables 
ouvertes, Le Méridien Solidarité. D’un 
montant global de 56 750 €, elle est desti-
née à financer un complément alimentaire 
proposé à l’occasion des fêtes.
Les Restos du Cœur en bénéficient éga-
lement. Pour le président départemental, 
Michel Guiraud, cette aide permet « de 
proposer un vrai temps de fête ». L’asso-
ciation bénéficie d’autres soutiens de la 
part du Conseil général : une subvention 
pour le loyer du siège de l’association et 
une autre pour le fonctionnement dont 
le budget (480  000  €) «  a toujours été 
bouclé sans l’aide de l’association natio-
nale  ». Pour cela, les Restos du Cœur 
aveyronnais reçoivent des dons et des 
legs, organisent de nombreux évène-
ments (dont la Nuit du Cœur prévue le 24 
mars à Luc-La Primaube), les terreaux du 

     Le noël 
   de la
solidarité

Depuis plusieurs années, le Conseil général accompagne 
les associations caritatives pour un Noël Solidarité qui leur 
permet de donner une dimension festive à la fin d’année. 

Les jeunes
et les plus âgés 
Parmi les personnes 
accueillies par les 
Restos du Cœur 
de l’Aveyron, 10% 
reprennent le 
travail, 60 à 70% 
ne font appel 
à l’association 
qu’une année, 
à cause d’une 
situation difficile 
ponctuelle, pas 
plus de 3% viennent 
sur plusieurs 
campagnes. 
Au cours des deux 
dernières années, 
la proportion des 
18-25 ans et celle 
des personnes de 
plus de 55 ans ont 
augmenté, celle 
des 30-50 ans 
demeurant stable.

Campagne d’hiver
Les restos du Cœur de l’Aveyron, qui viennent de lancer leur campagne 
d’hiver, c’est une association départementale et douze centres de distribution, 
soit 365 bénévoles, un salarié, et 3 180 personnes accueillies. Au cours de 
la campagne d’hiver 2010/2011, 254 000 repas ont été servis de décembre à 
mars ; 30 000 l’ont été au cours de celle d’été. Les repas, c’est la face la plus 
connue des Restos du Cœur qui en présentent toutefois bien d’autres. Ainsi, 
quiconque se présente dans l’un des centres est accueilli. Il lui est également 
proposé de participer à l’un des ateliers qui, tous, visent à la réinsertion.

ACTEURS LoCAUX 
les associations
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En  
savoir 
plus

Les associations 
caritatives (dont les 

Restos du Cœur) 
mobilisées pour Noël



Le point de départ de leur nouveau film, ce fut une discussion 
autour de la mare qui se trouve près de leur maison, sur la 
commune de Salles-la-Source.
« C’est comme une mer immense avec des créatures que l’on 
peut imaginer gigantesques ; en même temps, on peut en faire 
le tour en quelques enjambées ». De plus, poursuivent-ils, « la 
mare est, par excellence, le lieu de l’enfance ».
L’histoire est celle de deux enfants solitaires qui tombent sous le 
charme de cette mare, abandonnée. Ce lieu, peu à peu, les rap-
proche et les aide à apprivoiser la vie. A travers leur regard, leur 
imaginaire, la mare devient un royaume secret à la fois merveil-
leux et inquiétant, peuplé de créatures de rêve ou de cauchemar. 
Une expérience initiatique, 
brève et intense, dont ils 
sortiront transformés. 

Le tournage a duré trois 
ans et demi, du Vallon de 
Marcillac au Larzac en pas-
sant par la vallée de la Muze, l’Aubrac, la vallée du Viaur... « Nous 
avons parcouru des milliers de kilomètres ». Mais, ajoutent-ils, 
l’un comme l’autre possèdent « une mémoire des lieux » en 
Aveyron qu’ils arpentent depuis si longtemps. 
« Nous devons connaître la région où nous tournons, dit Marie 
Pérennou, car elle est un personnage à part entière. Impossible 
de débarquer à l’improviste. Nous avons appris à la connaître au 
fil des saisons et des heures. Nous connaissons et apprécions les 
différents visages qu’elle propose ». Un exemple parmi d’autres : 
pour une scène tournée en nuit américaine, ils voulaient des 
squelettes de hêtres se détachant sur l’horizon. « Nous savions 
que ce serait sur l’Aubrac, mais il a fallu chercher ».
Pour les deux enfants, deux castings ont été organisés, l’un dans 
l’Aveyron, l’autre à Montpellier. Simon Delagnes, vivant alors près 
de Marcillac, et Lindsey Henocque, habitant à Decazeville, se sont 
finalement « imposés comme une évidence. Nous recherchions 
des façons d’être, de bouger… pas des acteurs ». Cette clé des 
champs que Marie Pérennou et Claude Nuridsany nous invitent 
à prendre est aussi un superbe hommage à l’ Aveyron dont ils 
connaissent « cette espèce de magie de la nature, les grands 
prés, les herbes folles que nous allions voir chaque année pour 
le simple plaisir de les admirer ».

Le dernier film de Claude Nuridsany 
et Marie Pérennou sera sur les 
écrans le 21 décembre. Entièrement 
tourné dans l’Aveyron, il a reçu le 
soutien du Conseil général.

 La clé 
des champs

ACTEURS LoCAUX 
la culture et les animations
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Les réalisateurs 
de Microcosmos 
vivent dans l’Avey-
ron du printemps 
à l’automne 
depuis plus de 
trente ans.

  Paroles 
    de
réalisateurs

« A chaque 
retour, disent-ils, 
c’est le même 
choc émotion-
nel. Toujours 
ces paysages 
tellement variés, 
ces chemins 
magnifiques. 

Nous mesurons 
la chance de 
vivre là chaque 
matin. C’est 
presqu’un luxe. 
Mais le charme 
et la grâce sont 
fragiles. Il faut 
être vigilant ».

La clé des champs au collège
La clé des champs, distribué par The Walt Disney 
Company France, sera sur les écrans le 21 décembre. 
L’Aveyron a bénéficié d’une avant-première. A cette 
occasion, le Conseil général a proposé des animations 
pédagogiques aux collèges du département. 



Deux axes autour du développement du-
rable ont été renforcés cette année.
L’opération cross propre a permis, en 
collaboration avec le lycée horticole de 
Rignac, de gérer les déchets grâce, no-
tamment, à la distribution du chocolat 
chaud dans des gobelets en carton.
La solidarité et l’intégration ont été mises 
en évidence à travers la participation 
de coureurs handicapés : trois courses 
leur étaient destinées. Au cours de cette 
journée, trois règles ont été rappelées : 
respect des biens collectifs (mis à dis-

position par la commune), respect de 
l’environnement (ne rien jeter dans la na-
ture), respect des autres (faire preuve de 
fair-play dans les courses et à la remise 
des récompenses, accueillir chaleureu-
sement les participants du sport adapté).
Comme chaque année, cet événement, 
organisé par les services de la mairie de 
Luc-La Primaube, le Conseil général et 
les fédérations sportives scolaires (UNSS, 
USEP et UgSEL), a largement motivé : 
3 149 inscrits de 124 établissements sco-
laires dont près de 750 élèves du primaire, 

Le 18e cross scolaire du Conseil général s’est déroulé le 16 novembre 
à La Primaube. Plus de 3 000 participants y étaient attendus.

Cross du Conseil général
     Environnement & solidarité

ACTEURS LoCAUX 
les sports
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La corrida
d’Espalion
Le 18 décembre, le Foyer rural d’Espalion 
organise la 5e édition de La Corrida 
d’Espalion sur le site de Perse. Courses à 
pied à allure libre et randonnée pour une 
épreuve avant tout populaire et ouverte à tous 
les publics.
Dès 8 h : inscriptions, café et vin chaud sur le 
site de Perse.
Renseignements : 06 30 07 27 96.

Comités sportifs 
Depuis six ans, le Conseil général a concré-
tisé son partenariat avec les comités sportifs 
autour de la formation des jeunes et des 
dirigeants. Sept d’entre eux (quilles, basket, 
rugby, hand, tennis, football et judo) reçoivent 
un appui technique et financier.

Ronde de noël
à Rodez
1 km pour les enfants, 8 pour tous les autres 
sur un circuit au départ de Bourran, à Rodez, 
jusqu’au centre-ville : c’est la Ronde de Noël, 
une course pédestre pour laquelle il n’est 
pas interdit de se déguiser, organisée le 11 
décembre.
Renseignements :
05 65 68 53 57 / 06 81 24 37 61
www.bourran.com

Calendrier

60 concurrents « sport adapté » issus de 
7 établissements spécialisés, 1 762 col-
légiens (42 établissements), 466 lycéens 
(20 établissements), 117 étudiants de 
l’UFR en Sciences et Techniques des 
Activités Physiques et Sportives de l’uni-
versité Champollion, 90 bus affrétés par 
le Conseil général venant de tous les 
coins du département.
Le cross scolaire, ce sont aussi près 
de 9 000 km parcourus au cours des 12 
courses programmées,



         à l’est, 
causses & vallées

La forteresse naturelle
de Roquesaltes
Emblématiques du causse noir, près de Saint-André-de-Vézines, les rochers de Roquesaltes 
sont situés au cœur du classement UNESCO. Habité dès la préhistoire, le site (propriété de 
la communauté de communes de Millau-Grands Causses) donne tout loisir à l’imagination 
de vagabonder, comme à Montpellier-le-Vieux, dans une forteresse naturelle sculptée par le 
temps, la pluie, le gel, le soleil et la foudre. On remarquera plus particulièrement les quatre 
tours (40 mètres de haut à l’intérieur, une soixantaine à l’extérieur) qui se dressent dans 
l’horizontalité du plateau.

Patrimoine 
mondial
L’inscription des Causses et des 
Cévennes au patrimoine mondial 
trouve dans le secteur des cantons 
de Peyreleau et Sévérac-le-
Château une formidable justifica-
tion : celle de l’agro pastoralisme.
Celui-ci constitue le cœur du 
projet retenu par l’UNESCO.
L’agro pastoralisme lié à la filière 
Roquefort s’inscrit ici dans le 
paysage et dans l’économie. « Le 
label UNESCO consacre la recon-
naissance internationale pour le 
travail des hommes à travers les 
siècles et l’actualité bien vivante de 
l’activité agro pastorale », souligne 
Danièle Vergonnier. Il permet 
aussi d’espérer une fréquentation 
touristique accrue mais maîtrisée.

TERRIToIRES 
gRAnD AngLE
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Ici, les voisins sont Lozériens ou gardois 
et, s’il y a des limites administratives, 
il n’existe pas de frontières entre des 
régions naturelles que la géographie, la 
géologie, l’économie et les échanges réu-
nissent largement.
Les intérêts communs ont pour nom l’éle-
vage ovin et la production de lait pour la 
fabrication du roquefort et des fromages 
de la filière, un tourisme à l’avant-garde 
de cette activité en Aveyron (notamment 

sur la vallée et les gorges du Tarn), des 
productions fruitières et le vin dans les 
secteurs abrités des vallées…
Des axes historiques de circulation comme 
la voie ferrée Paris-Béziers et la RN 9, 
devenue l’autoroute A 75, marquent cet 
espace que Danièle Vergonnier, conseil-
lère générale du canton de Peyreleau 
décrit comme « un territoire d’ouverture, 
dont la vocation d’accueil se renforce ».

L’Est aveyronnais, de causse en causse
(du Larzac à celui de Sévérac en passant
par le Causse noir) et de vallée en vallée
(celles de la Jonte, de la Dourbie, du Tarn et de 
l’Aveyron à ses sources), affiche sa spécificité.

Découverte

Le site de Roquesaltes

Couleurs d’automne
sur la vallée du Tarn

Zoom



      Jean Ricard
Les trois étapes du tourisme
                           du Sud-AveyronJean Ricard est à l’origine 
de la création de
la fédération aveyronnaise 
de l’hôtellerie de plein air et de l’office de tourisme de Rivière-sur-Tarn.
Il raconte les « trois étapes » du tourisme dans le Sud-Aveyron.

TERRIToIRES 
PORTRAIT
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Première époque : avant-guerre. C’est le 
temps de ce que Jean Ricard appelle « un 
tourisme de classe ». Ce sont « ceux qui 
ont les moyens » qui profitent des sites 
magnifiques de la région. Les visites sont 
organisées en cars décapotables, en lien 
avec les chemins de fer qui accueillent les 
clients à l’hôtel de la Compagnie du Midi 
à Millau où la Saint-Jeantaise vient cher-
cher les touristes. Ceux-ci descendent 
également dans quelques autres très 
beaux établissements de la ville.
Vient ensuite le « tourisme social », avec 
les premières caravanes, une petite hô-
tellerie familiale assortie d’une cuisine 
régionale et les premiers campings. 
« C’était plutôt spartiate, avec des cabi-
nets au fond du champ. C’était une activité 
complémentaire pour les agriculteurs et 
les commerçants  ». L’activité prisée, 
alors, était la pêche, avec des «  mé-
thodes » qui créaient un peu de zizanie.
« Les Toulousains lançaient les asticots 
par poignées pour appâter. Ils remplis-
saient les paniers ». Quoi qu’il en soit, « de 
Pâques à la fermeture, les clients étaient 
nombreux ».
Le tournant, pour Jean Ricard, ce sont 
les années 1955-1976. « L’Aveyron a pris 
conscience de son potentiel touristique ».
Les premiers campings professionnels 
sont aménagés à Millau, les grands hô-
tels créés, tandis que la renommée de la 
gastronomie de la région attire les Mont-
pelliérains. A partir de 1976, « on ne parle 
plus du Rouergue mais de l’Aveyron. Le 
Conseil général investit dans le tourisme, 
le Comité départemental du tourisme est 
mieux structuré ».

Sous son impulsion, tout le secteur se 
professionnalise. « Jusqu’alors, personne 
ne pouvait imaginer que le tourisme pou-
vait être une profession  » se souvient 
Jean Ricard. on sait ce qu’il en fut ensuite.   

La réussite
du camping étoilé
La famille de Jean Ricard est originaire 
de Boyne et de Rivière. Devenu pro-
fesseur d’enseignement technique, il 
dirigea durant quinze ans un collège 
au Niger avant d’y créer une entreprise 
de travaux publics. Lui et son épouse 
restèrent dans ce pays jusqu’au coup 
d’état, en 1976. De retour en France, 
et alors que ses parents possédaient 
l’hôtel de Peyrelade, Jean Ricard et son 
épouse aménagèrent un camping trois 
étoiles. « On a mis le paquet. Ce fut une 
réussite » résume-t-il.

« Si nous sommes 
parvenus à ce clas-
sement UNESCo, 
c’est grâce à nos 
prédécesseurs qui 
ont su préserver 
les sites. A nous de 
les faire vivre sans 
les mettre sous 
cloche mais sans les 
détériorer. C’est un 
patrimoine naturel 
fragile ».
Danièle Vergonnier, 
conseillère générale. 

« Les précurseurs 
du tourisme dans 
cette région, ce sont 
ceux qui ont créé 
les grottes : l’Aven 
Armand, Dargilan, 
et aussi Montpellier-
le-Vieux… Dans cet 
esprit, il faut faire 
attention à privilé-
gier la qualité sur la 
quantité. Sinon, on 
tuera la poule aux 
œufs d’or ».
Jean Ricard

Armand le berger, 
Martel le scienti-
fique…
La tradition spéléo-
logique est ancienne 
dans la région des 
gorges du Sud-
Aveyron. C’est donc 
en toute logique 
que s’y tiendra un 
colloque sur la spé-
léologie en 2013.

En bref



Cantons
TERRIToIRES

UNE PoPULATioN qUi AUgmENTE
ET DEs ProjETs sTrUCTUrANTs
Depuis 1975, la population du canton de Laissac augmente. 
Au cours des dix dernières années, elle a gagné plus de 300 
habitants (soit plus de 7%), ceci dans toutes les tranches 
d’âge mais plus particulièrement chez les jeunes : 120 
lycéens de plus, 191 collégiens, 459 écoliers qui fréquentent 
les écoles communales et une moyenne annuelle de 55 
enfants qui naissent ou arrivent. Cela suppose de la part 
des « élus du canton, souligne Jean-Paul Peyrac, qu’ils 
soient attentifs à ces évolutions et qu’ils étudient les projets 
permettant de répondre aux besoins de toute la population : 
écoles, petite enfance, Maison médicale… Le Conseil géné-
ral accompagne ces projets structurants du territoire ».

DEs CoLLégiENs
fiLmENT DEs ChEfs D’ENTrEPrisE
Le Point Emploi de Marcillac a lancé une action de sensi-
bilisation des collégiens du canton à leur environnement 
économique immédiat. Il a proposé aux élèves en particulier 
des classes de 3e avec option découverte économique 
de découvrir des chefs d’entreprises locales en utilisant 
l’outil vidéo. Ils ont ainsi réalisé trois portraits avec l’aide 
de Bernard Segonds, jeune retraité du CDDP et l’appui de 
la cyberbase de Marcillac. « Cette action de sensibilisation 
des jeunes à la recherche d’un métier est exemplaire parce 
qu’elle leur a permis de découvrir de manière ludique des 
entrepreneurs de chez eux, passionnés par leur travail » 
souligne Anne gaben-Toutant. 

UN PoiNT
iNfo sENiors
Les Points Infos Seniors ont été créés et financés en partie 
par le Conseil général.
A Montbazens, le Point Info Senior a vu le jour en février 
2011. Une convention a été signée avec la Communauté de 
Communes du Plateau de Montbazens.
Il est dirigé par Valérie Viennet dont l’expérience auprès des 
personnes âgées est bien connue. Ce tout nouveau service 
permet d’accueillir, d’informer et d’orienter les familles et 
les personnes âgées.
Point Info Seniors : tél. 05 65 63 76 07
ou numéro vert : 0 800 310 612.

OptiOn « élèves en surpOids »
au cOllège
Dans le cadre du dispositif du Réseau de prévention et de 
prise en charge de l’obésité pédiatrique de l’hôpital de Purpan, 
le collège du Carladez a été retenu depuis plusieurs années 
pour mettre en œuvre ce protocole médical. Il accueille en 
internat des élèves de l’ensemble de l’Aveyron (pour lesquels 
le Conseil général prend en charge le coût du transport depuis 
Rodez et la Communauté des communes participe). Ceux-ci 
bénéficient de cours aménagés afin de pouvoir pratiquer des 
activités physiques et diététiques, rencontrer régulièrement 
psychologue et psycho-motricienne… Après cinq ans d’expé-
rience, le bilan donne un taux de réussite (un indice de masse 
corporelle stabilisé ou en baisse) de 70 à 80%.

14

Jean-Paul
Peyrac

Laissac

Anne
Gaben-Toutant

marcillac

Gisèle Rigal 0 800 310 612*

point
info

seniors

www.cg12.fr

Pour toutes informations

telles que :
- le maintien à domicile

- l’accueil en établissement

- l’accueil familial

- les solutions de transports

- la protection d’une personne 

vulnérable ...

*appel gratuit depuis un poste fixe

montbazens

Daniel
Tarrisse

Collège 
du Carladez
Un environnement exceptionnel
D’excellentes conditions de travail
Un accompagnement personnalisé.

mur-de-Barrez
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LA réhAbiLiTATioN
DU PigEoNNiEr DE LA gArDE
Le pigeonnier de La garde, situé sur la commune de 
Compeyre, date du XIIIe siècle. Selon l’architecte des 
Bâtiments de France, il s’agit de l’un des plus beaux du 
Rouergue ; il est inscrit au titre des Monuments historiques 
depuis cette année. Mais il présente de nombreuses dégra-
dations. Aussi, et en accord avec le propriétaire, des travaux 
d’un montant de 12 000 € HT environ sont prévus pour 2012. 
Après quoi, le public pourra y accéder. Pris en charge par 
la Communauté de communes de Millau grands Causses, 
ce chantier devrait bénéficier du financement de l’Etat et du 
Conseil général, ce dont se réjouit Guy Durand. 

travaux
sUr LA rD 992
Le Conseil général a programmé, en partenariat avec la 
Communauté de communes de Millau grands Causses, 
l’aménagement d’un créneau à trois voies sur la RD 992 
entre Creissels et le carrefour giratoire des Cazalous ainsi 
que la mise en sécurité du carrefour de la RD 660 desser-
vant Issis. Les travaux de l’ouvrage de franchissement de la 
voie d’accès à Issis ont été effectués en 2010. Les travaux 
sur la RD 992 et le giratoire doivent débuter au premier tri-
mestre 2012. Le coût de l’opération est estimé à 3 M€ TTC. 
Ces travaux, souligne Jean-Dominique gonzales, améliorent 
la sécurité et le confort de conduite.

cœur de village
à sanvensa
La commune de Sanvensa vient de lancer une opération 
« Cœur de village ». Trois tranches ont été prévues depuis 
2010 et jusqu’à 2013. Le coût prévisionnel est estimé à 
276 000 € H.T. L’Etat, la Région et le Département sont 
présents au titre de cette opération que Suzette Clapier, 
maire et conseillère générale suppléante considère comme 
« exemplaire et participant à l’attractivité du bourg-centre 
de Sanvensa en améliorant l’espace de vie et la sécurité des 
habitants ». Pour Bernard Vidal, conseiller général, « ce 
type de réalisation est une réussite et contribue à l’embel-
lissement de nos villages aveyronnais ».

LE jAPoN à L’hoNNEUr
à sauclières
Depuis quatorze ans, le Domaine de gaillac, sur la 
commune de Sauclières, organise Fers et lames. Cette 
année, plus de 7 000 personnes ont participé en septembre 
à ces trois journées. Au programme : spectacles équestres, 
salon de la coutellerie et – clou de la manifestation – la 
présence de maîtres de forge japonais.
Pour Jean-François Galliard, « l’échange de cultures 
et l’enrichissement qu’il suscite pour l’ensemble 
des participants sont autant de raisons qui justifient 
l’engagement du Conseil général vers des pays tels que le 
Japon, le Mali, la Roumanie ou encore l’Argentine ».
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groupe du Rassemblement pour l’Aveyron Majorité du Conseil général

Dans sa séance plénière du 27 octobre dernier, le Conseil général 
a adopté sa deuxième décision modificative du budget prévision-
nel pour 2011 pour ajuster au mieux dépenses et recettes pour 
la fin de la présente année. Au total, ce sont donc 393,4 millions 
d’euros qui sont ainsi mis au service des aveyronnaises et des 
aveyronnais pour 2011. Sur ce montant, 148 millions sont consa-
crés aux mesures de solidarité envers les plus fragiles d’entre 
nous.

Une gestion rigoureuse et réaliste du budget est d’autant plus 
nécessaire que notre collectivité évolue dans un environnement 
économique et financier dégradé. Sur les 5 dernières années, les 
dépenses de fonctionnement ont progressé de 7,8% en moyenne 
annuelle. Cette progression est principalement d’origine struc-
turelle avec un élargissement du champ des compétences des 
départements et des transferts de charges, sans compter le vieil-
lissement de notre population et la crise économique. Rappelons 
que depuis 2007, le département a intégré plus de 620 agents 
venant de services de l’Etat et a fait face à la généralisation du 
RSA et au développement des prestations de compensation du 
handicap. 

Les Aveyronnais attendent toujours la mise en place
d’un transport collectif digne de ce nom
L’organisation des transports interurbains est l’une des 
compétences dévolues aux départements depuis la loi de décen-
tralisation de 1982. En la matière, notre département ne fait pas 
figure de précurseur.
L’Aveyron souffre d’un enclavement fort qui nécessite de revoir 
entièrement l’action du Conseil général dans le domaine des 
transports. Le constat actuel démontre qu’il existe un véritable 
besoin pour faire face aux enjeux de notre territoire.
L’organisation des transports collectifs est l’un des chantiers 
prioritaires.
La crise sévit partout en Europe et l’Aveyron n’échappe pas à 
cette réalité. Le pouvoir d’achat ne cesse de diminuer, le coût 
des carburants, en hausse constante, pénalise lourdement les 
citoyens vivant en milieu rural. Les transports constituent, après 
le logement, le deuxième poste de dépenses des ménages.
Aujourd’hui, Jean-Claude Luche et sa majorité ne répondent pas 
aux besoins de ceux qui travaillent et vivent en milieu rural. Quant 
à l’enjeu environnemental, il semble oublié. La réduction de gaz 
à effet de serre ne s’avère pas être une priorité.
Nombreux sont ceux qui sont exclus de toute mobilité : les em-
ployés qui attendent la mise en place de véritables lignes de bus 
pour effectuer leurs déplacements quotidiens domicile-travail, 
les jeunes qui veulent gagner en autonomie, les personnes à 

Certes, durant la même période, le département a fortement 
emprunté pour soutenir l’investissement et son endettement 
a donc augmenté pour atteindre 175 millions d’euros, fin 2011. 
Mais le ratio de solvabilité demeure à un niveau raisonnable (4,15 
ans fin 2010). Au surplus sur les 3 dernières années, 102 mil-
lions d’emprunts ont été souscrits pour 302 millions de dépenses 
d’équipements en faveur de notre département. Nos emprunts 
ne comprennent aucun produit toxique ni à risque, le taux moyen 
de la dette étant de 3,14%. Enfin, Sur les 45 millions d’emprunts 
prévus au budget de 2011, seuls 31 seront mobilisés.

La période à venir nécessitera une vigilance encore accrue, mais 
les fondements sont solides. A nous de les préserver. Nous y 
travaillons.

Jean-François Galliard,
Rapporteur du budget
Majorité départementale

mobilité réduite ou en grande précarité. Tous sont concernés 
par une nouvelle organisation des transports.
Alors que des départements ont déjà mis en place une telle offre, 
l’Aveyron ne propose, pour cette mandature, aucune évolution 
sur ce dossier.
Le Tarn, par exemple, département voisin, est à l’origine d’un 
transport collectif moderne basé sur un prix unique fixé à 2 € et 
sur un réseau de lignes cadencées.
Le Lot-et-garonne vient d’en faire de même avec la mise en 
place de 3 lignes au tarif unique de 2 €.
Pourtant, Jean-Claude Luche avait multiplié les annonces lors 
de la dernière campagne des élections cantonales. La réalité 
est toute autre. Le développement des transports collectifs se 
résume à une étude. Aucune réalisation envisagée avant sep-
tembre 2013, nous dit-on, mais est-ce bien sérieux pour une 
collectivité qui se déclare innovante, solidaire et attractive ?
Les Aveyronnais ne peuvent attendre 2014. Notre groupe le 
demande depuis plusieurs mois déjà et a proposé le développe-
ment d’un transport collectif articulé autour d’un cadencement 
régulier et d’une tarification unique. Cela répondrait aux besoins 
des Aveyronnais, favoriserait le développement durable, et cela 
contribuerait à la réduction des inégalités territoriales.

Anne gaben-Toutant,
conseillère générale de Marcillac-Vallon

GROUPES POLITIQUES 
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groupe Rassemblement de la gauche républicaine pour l’Aveyron
Socialiste, Radical, Front de Gauche, Divers gauche



La consultation des Aveyronnais prend 
la forme d’un questionnaire disponible 
sur internet, sur le site du Conseil 
général (www.cg12.fr), ainsi que dans 
les gares routières et ferroviaires, chez 
les transporteurs, dans les mairies… 
Il est fondé sur deux axes de 
travail : restructurer le réseau 
départemental des autocars, 
améliorer et harmoniser les 
différents modes de transports (train, 
autocar, voiture) en favorisant les 
correspondances entre eux. 
Pour cela, le Conseil général a mis en 
place une conférence départementale 
des transports terrestres. Tous les 

Dans le cadre de sa nouvelle politique des 
transports visant à rendre leur accès plus facile 
aux Aveyronnais, le Conseil général sollicite leur 
avis afin de coller parfaitement aux besoins. 

mammobile
Prendre rendez-vous au

05 65 73 30 35
>Laissac
du 9 au 13 décembre

>Rignac
du 15 au 21 décembre
et les 2 et 3 janvier

>Montbazens
du 4 au 16 janvier

SERVICES 
déplacements
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organisateurs de ces transports et les 
chambres consulaires ont été associés. 
De plus, une étude a été lancée sur les 
liaisons vers l’extérieur de l’Aveyron (Paris, 
Brive, Montauban, Toulouse, Montpellier, 
Clermont-Ferrand et les départements 

limitrophes) ainsi 
que sur le réseau 
départemental des 
autocars. Il s’agit 

d’optimiser le fonctionnement des 54 
lignes existantes et du transport à la 
demande.
Le calendrier prévoit un diagnostic début 
2012, des propositions mi 2012 et une 
mise en place début septembre 2013.

Transports terrestres
             Les Aveyronnais 
                consultés

infos services

mDPh
n° vert
0800 10 10 33
Maison 
Départementale
des Personnes 
Handicapées
6, rue F.-Mazenq
12000 Rodez
Mail : accueil@
mdph12.fr

Enfance
en danger
119

seniors
n° vert
0 800 310 612

0 800 310 612*

point
info

seniors

www.cg12.fr

Pour toutes informations

telles que :
- le maintien à domicile

- l’accueil en établissement

- l’accueil familial

- les solutions de transports

- la protection d’une personne 

vulnérable ...

*appel gratuit depuis un poste fixe

Transport
Informations
www.cg12.fr

info route
Informations
www.cg12.fr

Des pistes
ont déjà été suggérées.

Vrai. Un ticket inter-modal, la 
définition de lignes structurantes 
et secondaires, la nécessité de 
conforter le transport à la demande, 
une meilleure prise en compte 
des liaisons par bassins de vie et 
des besoins de déplacements tels 
qu’ils apparaissent aujourd’hui…

Exprimer ses besoins
est inutile.

Faux. Le questionnaire 
est extrêmement complet et la 
participation des Aveyronnais, après 
la consultation des professionnels, 
est une étape essentielle afin 
que les modifications apportées 
répondent parfaitement aux 
besoins. Plus les réponses seront 
nombreuses et plus les transports 
publics deviendront un moyen de 
déplacement à l’accès facile. 

Vrai 
ou 
Faux

Connaître les attentes pour mieux organiser les transports

Le questionnaire 
          sur
   www.cg12.fr



La «Randothèque» est une biblio-
thèque de randonnées vécues, datées et 
reconnues comme intéressantes par des 
licenciés des clubs de l’Aveyron affiliés à la 
Fédération Française de Randonnée. Elle est 
accessible depuis le site internet du Comité 
aveyronnais. Les randonnées décrites dans 
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A chaque mois sa rando
ce dossier concernent des sorties d’au moins 
deux jours. Elles sont classées par régions. 
Toutefois, un dossier papier contenant les 
fiches peut être consulté au Comité Départe-
mental, Maison du Tourisme, 17, rue Aristide 
Briand, 12 000 Rodez. Tél. 05 65 75 54 61. 
Internet : http://aveyron.ffrandonnee.fr

RÉVEILLON

La Selve
Depuis bientôt dix ans, le village de La selve ré-
veillonne en organisant le Festiv’an.
La réalisation de cet 
évènement est portée 
par un groupe de béné-
voles du club de foot qui 
rassemble La selve et 
rullac. 80 bénévoles se 
mobilisent. La manifes-
tation se déroule dans 
la salle des fêtes et sous 
chapiteau, à partir de 21 
heures, sans réservation. 
Trois groupes musicaux 
se succèdent. Côté res-
tauration, chacun com-
pose son menu selon ses 
envies ou son budget…  

EXPOSITION
merlin et compagnie 
galerie Passage à l’Art à millau
Jean-Pierre Merlin, issu de la fameuse école Boule, pratique son 
art depuis de nombreuses années. Il a remarquablement écha-

faudé et développé un mythe de dépôt 
secret de symboles alchimiques datant 
de la fin du XVIIe siècle, prétexte à la 
mise en scène d’une série de plaques de 
plomb aux reliefs étranges.
> Renseignements : 06 88 89 98 54,
webmaster@passage-a-lart.org,
http://www.passage-a-lart.org
>Jusqu’au 8 janvier (sur rendez-vous
et visible de la rue) 2, rue Droite à Millau.

SPECTACLE 
Harpe
et contes celtiques 
Le duo Menestria présente son spec-
tacle où la harpe se joint à la parole pour 
entraîner les spectateurs dans la magie 
celtique. A partir de 6 ans. Participation 
libre. Limité à 60 personnes.
> Renseignements : tél. 05 65 45 57 68
Courriel : galeriesepia@gmail.com
Site Internet : http://www.
galeriesepia.com
> Le 17 décembre à 20 h 30,
galerie Sépia, 3, rue Urbain Cabrol, 
Villefranche-de-Rouergue.

L’air du temps 
Calendrier

Les ragots
de radegonde 
16 décembre 
à 20 h 30, salle 
des fêtes de 
Villecomtal. 
Jocelyne Caumont 
devient Radegonde. 
Au cœur de la 
médiévale cité, elle 
conte, aux petits et 
aux grands, his-
toires fabuleuses et 
chansonnettes.
Tél. 05 65 44 03 22.

Les lumières de Salmanac
Depuis 2000, le village de Salmanac (commune de 
Vabres l’Abbaye) est féériquement illuminé pour les 
fêtes de fin d’année par tous les habitants. C’est le 
cas depuis le 10 décembre et jusqu’au 4 janvier. Cette 
année, des élèves de SEGPA du lycée Jean-Jaurès 
de Saint-Affrique ont décoré un pan de mur.
http://www.salmanac12400vabres.com



Plus de 40 cartes postales anciennes 
illustrent cet ouvrage de 160 pages. 
Elles sont accompagnées de texte 
de Sarah Finger qui, d’une plume 
enlevée, fait revivre une époque 
révolue mais immortalisée par les 
photographies d’alors.

L’Aveyron d’antan à 
travers la carte postale 
ancienne, Sarah Finger
HC éditions, octobre 2011.

SERVICES 
culture

19L’AVEYRON / MAGAZINE DU CONSEIL GÉNÉRAL / DÉCEMBRE 2011

mission 
départementale 
de la culture

Une expo
Demeures de Didier Estival
avec la participation de Guy Raynaud
« La structure de mes DeMeures est 
basique et répétitive. La forme reprend 
les dessins d’enfants. Cette verticalité 
est habitée par des manifestations 
le plus souvent corporelles, 
douloureuses, angoissantes ou 
fantasmées ». D. Estival.
> Jusqu’au 6 janvier à la MJC d’Onet-
le-Château

LE 13 JANVIER
à DECAzEVILLE
Venez participer
au spectacle «PeauX»
Dans le cadre de la commémoration 
des grèves de 1961-1962, coordonnée 
par la Communauté de communes 
Decazeville-Aubin dans l’opération 
« RéXister », la compagnie de danse 
contemporaine Passe-Velours présen-
tera sa pièce « PeauX » le 13 janvier à 
l’Espace Yves-Roques de Decazeville, 
au sein de la programmation d’A Ciel 
ouvert.
Cette opération est organisée en parte-
nariat avec la Mission départementale 
de la culture de l’Aveyron (MDC). Elle 
intègre des actions de sensibilisation 
sous forme d’ateliers de pratique et de 
conférences qui seront proposées lors 
d’une journée de formation pour les 
enseignants et les classes des écoles 
primaires.
Dans un esprit de partage et pour 
donner toute sa dimension au spec-
tacle, la compagnie Passe-Velours 
lance un appel à la population du Bassin 
de Decazeville-Aubin, des environs et 

Un livre

de l’Aveyron : Recherche personnes adultes et adoles-
cents souhaitant participer à une des scènes du spectacle 
« PeauX » le 13 janvier 2012.
Pas de condition physique, de pratique préalable ou de 
profil artistique particuliers requis.
Cette expérience se fait à titre bénévole.
Les séances de travail auront lieu à l’Espace Yves-Roques : 
vendredi 6 janvier de 20 h à 22 h, samedi 7 janvier de10 h à 
13 h et de 14 h à 16 h, dimanche 8 janvier de 9 h à 12 h et de 
13 h à 15 h. Deux répétitions en amont seront nécessaires 
(les 11 et 12 janvier à 20h). 
L’engagement comprend la présence à toutes les séances 
de travail, au spectacle, ainsi qu’aux deux répétitions.

Contacts : MDC : tél. 05 65 73 80 80 ; mdc12.musiquedanse@
wanadoo.fr 
Communauté de communes Decazeville-Aubin :
tél. 05 65 43 95 23 ; animation.cult.patrimoine@gmail.com
Association A Ciel Ouvert : tél. 05 65 43 26 43 ; 
culture.12dkz@wanadoo.fr

Mission Départementale de la Culture - 25, av. Victor Hugo - Rodez - Tél. 05 65 73 80 50 - www.aveyron-culture.com



  

   Les
"départementales"
   ont 200 ans

Elles furent d’abord voies romaines, puis 
chemins piétinés par les animaux et les 
hommes, avant de devenir royales, puis 
impériales, départementales, nationales.
De tous temps, la circulation des per-
sonnes et des marchandises a eu besoin 
de structures, qu’il a fallu financer, sécu-
riser, entretenir.
C’est en toute logique donc, alors que le 
poids des Conseils généraux devient de 
plus en plus fort, que les routes s’ache-
minent vers un statut départemental.
C’est Napoléon 1er qui franchit le pas le 16 
décembre 1811.
A partir de là, huit routes impériales 
traversent l’Aveyron, avec des numéros 
devenus célèbres dans le département : 
la 9 de Paris à Perpignan par Millau ; la 
88 de Lyon à Toulouse par Saint-geniez, 
Bozouls et Rodez ; la 120 de Rodez à 
Limoges, par Bozouls et Entraygues  ;  

Les routes départementales
ont été créées par le décret
napoléonien du 16 décembre 1811.
Un point d’histoire qui permet
de mieux juger de deux siècles d’évolution
à travers plusieurs étapes.

Millau-Tonneins par Baraqueville  ; 
Aix-en-Provence-Montauban par Nant 
et Saint-Affrique  ; Rodez-Saint-Flour 
par Laguiole  ; Toulouse-Clermont par 
Villefranche-de-Rouergue et Montauban-
Saint-Flour par Villefranche également.
Parallèlement, vingt itinéraires départe-
mentaux, numéroté très logiquement de 
1 à 20, sont institués.
D’autres étapes suivront. En 1971 d’abord, 
l’Etat se décharge de 55 000 km de routes 
au « profit » des Conseils généraux. Et 
encore de 12  000  km en 2006, avec le 
transfert pour l’Aveyron de 75  km des 
RN 9 et 140.
Au 1er janvier 2011, le Conseil général 
gère un patrimoine de 5 920 km.
Le réseau national se limite désormais 
aux 74  km de l’autoroute A  75 et aux 
89 km de la RN 88.

Un décret
impérial
Il définit des routes 
de 1re classe, diri-
gées de Paris vers les 
frontières, des routes de 2e classe, 
au nombre de treize, qui ne passent 
pas par la capitale mais sont 
reconnues d’utilité générale, et des 
routes départementales, utiles aux 
localités qu’elles traversent.

A consulter : Histoire des routes de 
France, g. Reverdy

La rédaction de cet article s’est 
appuyée sur les recherches et les 
contributions des agents chargés 
de la gestion du domaine public de 
la Direction des routes et grands 
travaux du Conseil général.

En 
SAVOIR 
PLUS

Al canton

NoS RACINES 
histoire

20

Los prumièrs camins èran sonca de viòls de pè o de 
draias seguidas pel bestial. 
Pièi venguèron las estradas o los camins farrats 
gallòromans que son de còps devenguts las peiradas o 
las caladas de l’Edat mejana. Los camins grands dels 
Temps modèrnes portavan de noms de destinacion  : 
camin galhagués, rodanés, milhavés… 
Long d’aquelses camins, lo monde s’arrestavan a 
d’abitarèlas, de barracas, de pausas o d’aubèrjas amb 
lors remesas. Es aital que nasquèt e que se desvolopèt lo 
borg de Barracavila, a l’entorn de La Barraca de Fraisse. 

Los caireforcs se dison sovent los quatre camins o las 
quatre rotas. Lo nom de luòc de Trigodinàs vendriá de 
l’embrancament de tres camins. Ara se parla mai que 
mai de vias comunalas, de rotas departamentalas o 
nacionalas, d’autorotas o de vias exprès. 
Per acabar, se cal felicitar de l’iniciativa del Conselh 
general, en acòrdi amb las comunas, per metre en 
plaça una sinhalizacion bilingüa. De documents de 
presentacion dels noms de comunas en occitan van 
èsser editats tornar mai dins l’encastre dels 25 ans d’al 
canton.

Camins
  de
Roergue


